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Sainte Claire d'Assise

l.aji 1212. If «iiiiiatulu' do^ Rameaux qui >e trouvait

tomb»! le 1!» mars, ilans la cathédrale d'Assise en Ita-

lie, l'évëque, Mgr (juido, officiait pontificalement et fai-

sait lui-même la bénédiction des palmes qu'il allait en-

suite rljstrilnuT lie sa main au\ fidèle- agenouillés à la

l'alustradc. C'était alors l'usage.

Dans un hanc de famille, au fond de l'église, en com-

pagnie de sa mère et de ses deux soeurs, était une jeune

fille d'une beauté remarquable, richement vêtue, étin-

cclante sous les joyaux précieux dont elle était ornée.

Pensive et absorbée en Dieu, elle reste immobile à sa

place, oubliant de se présenter avec les autres. Le pré-

lat la remarque et avec une tendre sollicitude, une at-

tention toute paternelle, il descend de son trône, tra-

verse la nef et va. à l'admiration de tous, porter une

palme à la jeune fille. Celle-ci, comme au sortir d'une

extase, prend le rameau bénit, <e lève et suit la proces-

sion (jui se fait autour de l'église. C'est le lendemain
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^riili-niiTit «iiic >c-. parent^, mtrigui.-. et émerveilles, au-

roiii l:t I k'f (If l'ciiigiiK'.

l cttc jciiiH' fille, alors ùgéc <le ilix-huit ans, s'appe-

laii < lairc Scifi. \\\k- itaii luc (lati> un château d'Assi-

se, le 11 juillet ll!(4. Son pèn l'avorino de Scifi et sa

i.U'ii- iioiuil.iiu' etiiii'tit également noMes et ap|)artc-

iiaieiit à l,( plus haute aiistoeratie d'Assise. Ils possé-

daient de grandes richesse- et étaient tons deux d'une

profonde pieté.

La voeutioii de l'cn'ant avait été, dés avant sa naii-

~anee. annoneée à sa niére. l'iie voi.\ du eici lui avait

dit; (elle à <|ui bientôt vous «luivnerez le jour, sera une

ilart»' «pii éclairera le monde, .\insi prévenue llortu-

l.me fit doinicr à -a litie le nom de Cl.iirc. Plus tard

un i»aj<e. .\le.\andre l\. déclarera que flaire était en

effet devemie la clarté des àiiics par l'éclat de ses oeu-

\Tes et p.'ir la lumière di >es e.ven>ples.

L'enfance île C lairc. cle\ee <lans ime famille très reli-

gieuse, sc passa saii- offrir d'incidents bien remarqua-

ble-. * crtaiu- auteurs toiitcfoi- nous <lisent <|Uc, toute

jeune ciuiirc elle portail un cilicc. qu'elle comptait avec

de pcti'K,- pierres, sf, oraison- incessantes, <|u'clle exer-

çait eiuii- les pauvre- une ciuuiii- (|ui allait jus(|u'aa

-acrilice. ' »ii «lit encore (pic de- i'àge de (|uinze ans,

(.Ile avait plu-i(.iirs picte;,(lani-. dont l'un inênu fut

agrié par -e- parent- et que, iMesscc ,[{.' consentir au



11,11 i.ij;- .iv,iiil;if;vii\ iim'oii !ih i.i.»|)<>-,.iit rlk- t'itiit [<.r:

Ic'laiii lu'rlK' -.'itait i-i»n-.nr«.> ,i Dioii. >i .jiic ru-ti an

III":' !' ':• iiuail la l'aii'i' icvoiiir -air .a 'lrri,i.»n. Dc-

l'iii l'ii., . .' lui u.iiir olU' un o'.ai le lnttv- l'i de TL-ii,-

taii.v- |irM(M • .1 hii i\-iiiln.- 1.' vu- initif i-i iii-iulik-.

Mai-, a >o!ti' !ik'-iiK' .'ixiiini'. ' l.iiif \a -c iiu'llf.' viu->

la 'liii'i-ii.>;i ^im Uihlli.- ili: [lau;!,' il'A^^i-i'. do I rain,-..>is.

1 .1 ^.laiilii.iiK- pauiaiAlii- l'H-Jiai! .laii^ l\-j;li-r <[v >aiiit-

I Hv .ij,'!.-,. If i-aièiiu' il,- i-ftU' auii'.'.' llilJ, l.a ji'inic tillc

alla ! oiitfii Ifi'. il i)aiia iiirru-ilIiiNoaunt du nii'in'i^ du

liixiidi'. df la |Kiiiti-n.\'. I . la ]iauvri'tc v> il >'itairi-, de

l'a^piialiiiM \i-i- K- nid. di- la iiudiU-, de !a lioiiU' ».-t de-i

^ai!lt^,•^ ^iiuf I raticf- di.' Jv---in rruiiiic.

rr'>liMiiifUioni imi>r<.-^-i'>iin'\- ;iai' t>'ttr ]ir>-dirati<>!i.

< iaiio alla Uoumt l''a'KMi-. lui ..lui-it >>!) auic. lui fit

''>;vM!t:i' ,(,;) <!.,>, i-in liirii :.'U't,' dt- (juiller lo nioiulc.

l»<>ui vivre dain la pureté parfaiir et dan la -aiu'e pau-

vreté, j'raru.oi» lui de-igua le -.>ir Au diui.itiehe des

Raiiieau.\, e. iinaie le terme >iu ,/,', iiiiiatt a i\lhi:uirr l,-s

f'Iaisirs i/,' , i- iiiii:i(li. innlir /< ilruil ilcs ,'c'i(///in,'i r,v du

.SaHV.nr. l'ai riiet. eette iiuitd.'i luenie. '. laire, <iui

redoiil.iit avee raison roiipn^iti'-ii irre iiu-tilile de -«es

parent-, aeeimiplit -eeretenient ^. m é\a-ii>n, à la l'avdir

de,- tenel)ie--, et e>i<>rlee dinu inatfiiiir de ~e- amie-.,

l'dle lurt de la uiaiM>n par une jjorle <le derrière, qui se

trouvait Ijonehee par de- ta- de l)i)i- et de pierres, qu'elle



enlève (le >es propres nuiiii^, avec une vigueur éton-

nante, et court à réi,'lise de la l'ortioncule, .'-ituee à un

mille (le là. où l''ra!K-(>is et se> frère-' l'attenilaieiit ave^'

(les ti)rehe> allunues. i'ille e-^t conduite A:\u> l"èg!i.^e de

.^air.l.'-.Maric (le> Aiif^e.-., à l'autel de la \'ier^e. elle ^'a-

^^enoiiille. .-anciiMiiue -on renoiueuient au inonde " i)ar

amour pour le tre> >aint et cher |-",nl'ant. enveloppe de

langes et eoucliè dan> la crèche ". 1,'huloeanstc e.-t

eoniiîu-t. 11. ut e-l -acrifir. ton', e-1 iMiiHolè; jein!e>se.

heau.tè. nol)k-M>. gloire et lortune. joie- et plai-irs de ce

monde, tout di-parait ixnir (,'laire (|i;i a echar.g. >e>

vêtements mondain- contre la rohc de hure grossière.

(|ui a u'i- une corde avec (!(.- noeud- a la ;)lace de ^a

riche ceinture, (|'.ii a jeté au loin ses hrode<iuin.- de .-oie

pour re.-U'i' dcMiriu.-ii- ]);eds nu-, et mu -e dépsiuil'e li-

nalenu nt «le -a Nielle chevelure d'or, pour -e couvrir la

tète d'un \()ile noir.

Fdle prononce ses voeux, pui- elle e-t reconduite, non

plu^ dans le ])alai- de -es ancètn-s. niais a.i niona-tère

lie ."^.aini-l'aul. elle/ les lîenedictines. (jui donneîU jiour

ipielque lemjjs l'hospitalité à la nouvelle religieu-t.

C''e.-t de ce jour (jUe date l'origine du si'cond .irdre

de saint l'rançoi-. celui des l'auvre- llari-^e-. dotU

nous céléhrons aujourd'hui même le septième ceiUe:iaire.

(.'ependant. tout n'alla poim sans de grand.- oh.-tacles et

lie douloureu.-es épreuves.



Ses parents affligi - oiirt-nt l>iciitot (k'-coiiverl la rc-

traiti' lie Claire. Son père et ses oncles viennent au

niona>tèro. voient la jeune fille, la ^upplieiU avee des

])ron!e>se.--. ou lui e;;jiiignent avec de- n'.er.ace-. de ren-

trer au fover. I''.!le demeure inflexible. < 'n veut re-

courir à la vinl^-ne> elle -'e'. li.ipi'e de leur- main^. et va

ehereher refuge dar.- le -aiieiuaire. (->n la suit ju-quc

là. '.Ile -ai-il K- r,;ippe- 'le l'autel, et voyant que

rien ne peut fléchir la eolérv de ^on i)ere. elle enlevé

ïinalenient -'Ui vi.ile et lai<-e voir -a tête rasée. V.nfin,

on lui hiisH' la paix avee la victoire. Cependant, -aint

i'"rani:oi> jugea l.ou de lui faire changer de niona-tere

et (le l'ero'over .lan- celui de :~aiiU-.\iige. «lui >c trouvait

hors de la \ille.

Ouehjue- jo'.ir- a.jire-. -a - leur .Agne-. àgee de (|ua-

lorze an-, fuvaii à -m t. >ur la niai.-on p.aternclle et ve-

nait la rej'iindrc pour -e livrer avee elle au.\ ineine.-

e>;ercice-. de prierez et lie mortification. Le père exa—

péré cette loi<. vint avec ^on frère Monald et douze

horiinies arme- Cdunue jxnn- la guerre, bien détermine

à s"enii)arcr à tout pri.\ de -a fille et à la ramener à -on

foyer avec une loime correction.

Le.- soldat- jienètrent dan.- le couvent et sur le refus

(l'Agnès de les -uivrc. l'accablent de coups, la jettent par

terre, la foulent aux pieds, puis l'ayant saisie par !e-

cheveux, veulent ainsi l'entrainer hors du couvent, i.llc
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criait: " l Liiri.', Claire-. \i(.'ns à mon secours. "'

Cei)cn-

flaiit ile> Ixniclcs de sc~ cIk-vcun et des lamheaux do sa

r<(l)e >'accii)ciiaieiU aux arliusio le long du sentier.

(,'laire était en ;iriere <levant Dieu, 'l'ont à coup,

Agnes. (|ue l'on traînait sur le chemin, devieîit si lourde

(jne i)In>ieui> lioninie- ne peuvent la levé'-, ni la remuer.

"
( )n croirait, dit l'un d'iux. (|ireile a mangé du plomb

toute la r.uit.
" Son oncle, pris de rage, lève sa main

gantée de l'er. |)jur ecr;i->er la tèle de la ieiuie fille, et il

reste cwnune pétrifie dan-^ ce ge>te. lùifiii, Claire arri-

ve, jirie ce- iionnne^ l\^ cu->i:v leur violence. II.-» se reti-

rent tout lionteuN. .\gnes se relève trioini)liante et les

deux >oeur,> .-'immolent ensemMe. joyeuses du combat

(ju'elles viennent de -nliir ]>om" l'amolli- le Jésu>-Clirist.

C<-j)endant. le mo!i,'i~tere de ."^ainl-Ange n'était (pi'liTi

a^^H jn-o-i i-i)ire. l'.ientot. ciîcs allèrent -'etalilir à Saiut-

J.);uiiie:i lioiit --lii.l 1 ra^i'oi-. dan- de- \ue- pr >])lieti-

(|Ue.-. \i-i.;.il l'r ;(_ i.iiiri-i- î'._-^'-li-r. ei "U l'ordre de ."-^ainte-

i iairr II \ :r ;; cvoi;- -,>;i i\:-'.i.-:ici.' jirojii-f. hasee ]iour

ton;o;-:-- ,::• ':, ;" ::U,,icM - ^id ^'. !.; -:,i ,;,- pa^ivreté.

Ce-; •- \ :\-\,\i. :;i cui-îv Ti- >;,;i -,i:;;e Clairi' parlera

daii- -o.| u-t.i:',.. l'i. 1.-11 d--a:ît .'l -i- -ot^ni .- ;

" Con.-ide-

re/ le- i:..!nv:. -^ - ui.;i:ai:- <|'i'.e nica- a-\o;!- reçu- iK Dieu

par notre l\-:c -aini l-'rancoi-, non -riiL-iu.-nl âpre.-, no-

tre con\-er-ioii, notri proi"e--io:i l'iligieu-e. mai.- au-

para\ant déjà. <|Uand îîou- etion- dan- la vanité ,u
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siècle. Car, dès le conimeiicenient de sa conversion,

n'ayant pas encore de Frères, ni de compagnons, il re-

liàtissait l'église de Saint- ')aniien, où il avait été plei-

nement C(«isolé. visité par le Seigneur, et enfin poussé

à lais-er le siècle tout à fait. Alors, avec une joie ex-

trême et dan-, hi lu;i-ière de l'I'.sprit-Saint, il a prophé-

tisé, il a [;rédit de nous ce (|ue le Seigneur a depuis

acconq^li. Monte sur les nuirs de cette église, et appe-

lant les paiv.res de l'endroit, il nous disait à haute

voix: ' \'e!iez. aidez-mi<i, pour réparer ce monastère de

Saint-Damien : parce (ju'il y aura ici des dames dont la

réputation, la vie feront glorifier notre l'ère, dans toute

sa sainte JCglisc ".

r>ic>jUôt, des vocations ^e destinent, amènent à Claire

de nouvelle^ comiwgncs i)armi lesquelles, au premier

rang, sa mère devenue veuve et sa plus jeune soeur Béa-

trice. l'Ji effet, elles ont à l'exemple de Claire, distribué

aux pauvres tout leur bien, i'ilhs ont renonce à toutes les

l)ompes mondaines pour se vêtir de la bure et vivre dans

la \>\u> p.irfaile [tauvrete.

Claire e>t établie, par |-"rani;oi< lui-même à qui

elle a voue obéissance, supérieure et abbcsse de

la communauté, (jui bientôt compte cinquante mem-

bres, l'-lle n'exerce guère son autorité que pour

donner à tmis l'exemple de la mortification et de

l'humilité. Elle s'attribue les emplois les plus ba.s et les
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travaux k--- iiioin-; agrca!)!f~. Sa pri-occupatioii domi-

tiar.ii' ciait Mon celle de vi . He-mêiiie et de mainte-

nir sc^ saeiirs (lan> une absolue pauvreté personnelle et

eiillertive. faisant que l'on devait refuser loutc rente et

tout re\'erui, sou> U!ie forme i|Ueleoni|Ue. et s'en rai)por-

ter unitinemeiit porr eliatjue jour, à la divine i'rovidencc

ri aii\ aumo;io-> qu'elle pourrait leur faire aeei)rder.

l'e de--eiu admiraMe île i-e-.>i.-niMer à ''e point à Jésus

dé'.u'A- de t'iut. durant toute sa vie temporelle, rci^ut plus

d'ur.e i'oi-> la eo;i-~ci'r.it!o;; divine jar ik - Uiiracles écla-

tavi!-. i'v. jour, le diiier x.iiik- à l'ii» ;ir..' règlen.ienlaire,

eliacr.ne <e rend au réfectoire. !'al>l)e^-v', ayant dit la

liriire. constate (|u'il n'y a devant elle et pour toute la

communaïUe. ipi'un pauvre jjctit morceau de pain. Llle

ordonna- à ta deiien^ière de le divi-er en cinquante

parts pour le:, di.-trihner ;iu.\ cinquanie religieuses pré-

-ente^. t'iiacune en eut aLondammenl pour son rc])as.

l'n autre jour. c'e>t l'IiuiU- qui fai-ail défaut, dont il ne

ri-tait plu.-, une g'Uitte dan^ le liaril que l'on veut aller

faire rcni]>lir par la charité, et il >e trouve que tout à

coup l'huile di.-vcr>e à ])lein honl. là diMMi.-,-le tout de

^uilc. dans tous lc> monastères fonder du vivant de la

^ainte. comme dan., tous ceu.\ (\m .--ont venus par la suite,

et qui ont gardé à ce point l'amour et la pr.aticiue de la

-aintc pauvreté, la Trovidence semble -'être complue à

UKiniie-ter .-,e.s :;ttcntions maternelles, si bien que tou-
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joli;-, it i/aitoiU lo- l'aiivrcv^ L'lari^>c>, comniL' It-s petit-.

'>i>i-;ti!v 'la'i^ Ivur^ nids, ou cotiinu' li-^ lis ilaiis la vallée,

n'oi:', j;i!:;ai,- :ii:iii(|Ue du strict iKces^aire.

lit c'c^t liicii ici (l-iii» notre liur ininia^lère de X'alley-

ilcl'-. au--i iiaii'.Tc i|Ui' t'iui .-'.ui'w ([u'il nous i!;coml)e

d'en wr. Ire gl'.irc a Diei: ut à -aiiite (claire, -a servante

Xou- ]:,/.iv..r.-. (li;:u- eoniptei" ^in- la pr()n!e---e faite par

la ^ain;c foiiil.itrice :
" Me> elieres >nciir<, disait-elle

-Miuen;, n<jtre eoninii'.naute ontitiuera d'être agréable

au Seigneur, iaiU (lu'elle ,>era la.-lie ilf pauvreté; elle

^era v' luj' •ir- -i.iMe, toujours in<;e-irueti!'le, l;:nt (ju'elle

-er.'! ('.loni;^^ pai 1:; tmir t-van;îrli(|Ue ''e 1.'. trè- haute

Ijaiîvrete ".

!'a;:vri' .1 r.iwi tii'iJc. e'e>t l.i I.>gique ntènie. et e'est

p'iin- -, renonecr tjue (,'laire >'e--t faite pauvre, et >e

renoncer en ton; et de toute façon, l.e costume qu'elle

.adopta : le voile, la tunique, le eorkion. le manteau, tout

il lit ':':. gio^-icr. et recouvrait au surplus un dur ciliée.

i-',l!e c<.in-iiai', d'ai;. >rd >ur la terre nue. q'.ii était le pavé

de - 'ii pauvre couvent, l'-usuite --ur des sarment> de vi-

giîe avec U'i morceau de !><>i.^ "pom- oreiller. Plus tard,

que'aiU'.- phmclies. avec un in'U de paille clans un sac de

tulle et un traversin très dur. tel était le lit de sainte

("laire, tel ol aujourd'hui encore celui de^ Tauvres Cla-

risse-. -Son repos du reste était court; elle prolongeait

-e> veilles, j)a^sant de longues heure- de la nuit en



l)riiiv <k\aiu U- Saim-SacrciiK'iit. versant d'aboii-

daiiti'^ laniu-, en niiditant sur U'> dcnilcurs <!(. jésus-

(. lirisl «t MHi ini'inii' niisoricordi'. Une fuis, l'an-

^c dr^ toUiiirc.^ lui ajjparait au milieu ije ><>n oraison.

snf,- l.i riguii.- d'un petit eiifaiU totu noir et lui dit :

!^i tu ne le^-e- île pleurer, tu deviendras aveugle ".

l-.lle re]K>ndit " ( elui-la Mrra bien clair ijui aura

riiomieur de voir Dieu '.

l-'al)>tinenee perpétuelle et h' jeune donl elle devait

faire pour se> tille-> e!i religion la règle ordinaire, furent

par elle j)()U--e- à tel point que .-aiut l"rain;ois et l'évê-

(jue (r.\-.>i-,e durent unir leur> efforts p<-tnr l'ohligcr à

l.c travail niatniel alterne .uei." l'oraison contempla-

tive; les religieu-»- ne (|uitlenl !e choeur (|ue pour re-

prendre l'on, rage iiiterroîiijiu. et (|ui a pour objet

d'orner les tal)ernacles de> egli.-e^ pauvres et di'

l'ournir le> linges d'autel. Du re^te, tout -e fait

par pure charité, .-ans l'apparence même de pécule
;

le labeur ainsi accompli étant tout simplement pour les

Claris -l's une condition normale de la vie monastique.

I-a maladie elle-même, loin d'arrêter C'iaire d.ans les

voies de la perfection, V\ affermit davantage et la fait

avancer plus rapidement vers les -ontmets de la sain-

teté.

Retenue dan.- -a cellule. iiK-a])able de -e lever et d'al-
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1er à :'.ialiiu .. vUr -c met cii jnicrc t-t de son i)auvro

grali.i;, «.'lli' ciitcii,! (li-^tiiuti-riunt tinit l'offici.'. ohaïUt-

l«ar It's religieux «le ^aiiit l"raii<<>i-., dans l'égli-e <le

Xotn -Dame de la i'ortiniuulc. -itiiée assez loin de mui

moi;;, "ère; mieux eiieijre. i\ -l la nuit de X'oel et elle

voit .\- se^ veux l'enfant- I<-i!- eouché dans la crèche.

Les 1 \enrs de ce -jenre -ont irei|iieiites dans la vie (le

saiiiti Claire. < )n iiU dit (iu\lle obtenait de Dieu tout

Ce (H.'ille Ir.i demandait.

So!i crédit extraortlinaire l'iit d'un grand secours à

tout s 11 monastère dans deux circonstiuiccs siK'cialc? où

toute- les religieu-e- coururent les )>Iu< grands dangers.

l'ii i-mpereur 'ni[)ie. cruel. l'Vèdéric II, ravageait la

vallée de Spolète (|ui aijpartenait au Saint-Siège. Jl

avait dan- -ou arnue mi gran.! iiombre d'infiilèles, en-

nemis barbares <lu nom chrétien. ( 'est avec eux (ju'il

vint assiéger la ville d'Assi-e, voulant 'l'abord prendre

d'as-aut le moiia-îère des l'auvres Clarisscs. Le dés-

homieur et la mort, tout e>t à craindre, pour ces pau-

vres ft-mme-' -ans dJien>e. iV'jà, les soldats escala-

dent les mur-. Les religieuse- courent se grouper au-

tour de Claire, eu ce moment -ouifrante à l'infirnicrie.

Claire se l'ait mettre dan- un tauteiu'l et i)orter à l'en-

trée du monastère. Llle demarvle .j'.ie l'on place auprè-

d'olle et bien en vue <ie l'arnu e eiinciuic le ciboire con-

tenant la Sainte Ké.-erve. V.n <',epit de ses douleurs, elle
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t ])ri>-.ur!ii.' en disant: "' Seigiu-ur >oiu"triif/-v<)Us que

\i>s servantes iail)Uv- et sauN dcfcnso tonilicit entre le>

niaiii> (le^ inliilèle^. J<- vni^ -iipplie de le> proté-

ger ". Mlle entend idors eoninie la voix d'im petit cn-

l'aiit liiii h;i dit: " Je vi.u> Ranlerai toujours " —
" l.ai.-.-.e/:-m,)i. ;ij.)me-t-elle, ini,ili>rer au^^i votre nii.iéri-

eorde il \otre ^eroiir> poiu' !:i vil'e d'.\s>ise «lui n<)U^

r.T.irrit de -es aumônes " — " l-'Jle souffrira, mais j'em-

;>èilii.rai ((u'elle ~.)it pri>e ". .\i.rè> i.'e :hy^té;';eu\ col-

lo |ne, l. iaiie dit à -e- l'il'c^: " je voi'.^ d'Anne ma parole

<|ue v<'>Us n';iure/ vÀ'.w. de mal. seulcr.KT.t e<>:ifie:^-\'ou>

e;i Dieii ". A i.\' momem le> a^.-ai!I.ints pri> d'une terreur

>oudaii;v dégringolriii lo- nuir^ et -'iMU'uienl en ilé!>or-

drf. l(i>-ant en paix le- -er\;imi'- de I^ieu.

l'iie aul;'L' fois, c'est la ville d'A:1^i^e elle-même dont

lc> enr.emi.-. ei>nduits par X'ilal d'.\ver-e. oiU juré de

s'oMiparei". Déjà ils ont de\a^té les alentours et le -,iège

e-t comniencL. 1 .a popnl.ition surprise est sans défense;

l»ie;iti")t elle devra sU(.eo;nl)er. Mais dans son couvent,

l laire \ eille et prie a\ec .>e> filles ([ui appreniuMU dès

'Maintenant le rcMe (ju'elles rempliront durant des ficelés

et qui con-i-te à pnitéger les [)euple-'. "Chères filles, leur

iii-elle. celte ville nou> a Irdt tant de bien que ce serait

de noiie par' une grande ingratitude sj, dans ce nioment

ou il faut le secours <ren haut nous ne l'obtenions pas

Al'av ilo;ic \<)U.-< ])ro^terner devaiU le Seigneur, et prie/



ik iiiilf votre aille, pour le -alui du pcui)le ". Ave

loults -«e^ srH.Hir-.. elle 'e |)rosteriK', la lêle couverte de

rendre-;, priant Dieu avec de^ larmes et des gt-mis-^e-

ineiits. Dieu lc> exauce, la ville e>t délivrée. Ht ap^cs

If iK'[)art de- a--iége.ints, le- citoyen- d'A>-isc s':ni-

prc-eut d'aller i.iaiiil'e-ter à ("laire. iMiur ce bientail

ili; ciel, leur pn>li»nde rccon!iai--anee.

i
.'. i-ten.viir miraculeux de Sainte-Claire, dont '1 est

'[Uc-tiiin pin- liaiu, ->• eon-ir\'e |)rccieuscment a

A-,-'-e, et à lv>ine. dan- le i)orii(iue de la ba^i-

li(H;e de Saint-Joacliim, ^ièjje de l'adoration uni-

vi-r-elK- du Trés-Saint-Sacrement, I.éon XI II a fait

placer <ainie l'iairc portant l'o-len-Kir. au milieu de;

autres saiiUs particulièrement connus pour leur dévo-

lin;) enver- la Sainte lù;chari-tic.

Claire avait pour cet augu-te -acrement une ferveur

telle qu'elle pa--ait clia(|ue jour, plu>ieurs heures au

pied du tabernacle. I''lle méditait, priait, se prosternait

contre terre, joignant dans sa jiieté aux mystères cucha-

ri-'irpie-, ceux -urtout de la nai--ance, de la passion et

de la mort du Sauveur. Mlle conimuniait fréqueiinnent.

L'n jeudi— ainl. elle entre et demeure en extase ju--

qu'au -amedi. l'dle e-t, au j)ied même de l'autel, vio-

lennnent souffletée par le démon qui ne réussit point à

l'arracher à sa c«.intemplation.

De- son vivant, clic fait de nombreux miracles, gué-
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rissant surtout les petits enfants qu'on lui amène et .sur

ies<|Uels elle iraie le signe de la croix.

l 'ei>en<la!it la renommée de Claire, de la vie qu'elle

mène avec ses compajcne-., ^e repaiiil autour d'elle et

bien au loin, juscpie dans le> \>a\- etr;iMi;er^. ."^es e-xem-

]'le- de pieté inteii-e, de rerlu^io'i al)-oIue et d«' mortifi-

iati(>n> incessante-, (jne l'on .itfirnie et <|ne l'on sait être

unies à la paix 'a p!u> pini'oude, aux joic'- Ic^ plus vives,

à la K^'it*' 1^1 plii'- liaiiituelle et la plu> sincère, aux ctni-

-olalions le^ phu douce>. bref à tor.t ce (|ui constitue

véritablenier.t le I)onlieur ici-ha-, tleviemivnt eoutagiiux.

Ivn Italie d'abord, pui- en l'rance, en Allemagne et ail-

leurs, .>e foiulent sur le niocièle de celui d'Assise, avec

les mêmes prescri])tions et le> mêmes 'igueiir'- et sur-

tout sur le même fondement de la pauvreté parfaite, des

mon;i>tères nombreux, ofi accourent se réfugier dc5

personnes appartenant aux ]>remières classes de la so-

ciété
; quelques-unes même desctindent les marches d'un

trône, pour s'enfermer dans une cellule de jjauvre cla-

ri--i-. l'".t l'ordre fondé par la vierge d'Assise ira ain-i.

durant sept cents ans jusqu'à ce jour, ot continuera à

l'avenir et indéfiniment le spectacle et la grande lei;on,

aussi bien que l'immense -ervice de la i)auvreté volon-

taire et absolue, de la pénitence expiatoire et «le la

prière n;onasti<|ue.

CJuarante-deux an< s'était écoulés depuis l'entrée de
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( laiio iii ix'ligit.n. I)c]iui-. vingt-huit aiw. fl!o ot.iit

toiiniK-ntiv p;ir la inalaili. . In joui' ->;i !,i crut Imcii prci

i|'r\|)ircr
; ^ojvnilant avant 'W c|nitt<.-r i-t.'ttc terre, ilc ^o

-ri>aur di- -o, fillc<, ellf ioviu i>l)tcnir un.- d'Hihlc

tavi-iir.

|)ina:i! l'vu- <U- ]'2'i.'-. li- pape im nicnii'. In'i'>ci.'nt l\',

>!. traii>ponait a A^-ih-. avi\- ^a our, p-nrtr.iit <lan-, !e

(.^iiivont (il.- Saint-Daniion. a^c imiiayiic île ^e-> lardi-

na;;.\, toninii- aiiti cfui- Xctie-SoigiU'ur -nivi do ^L'. dis-

ciples, et -«. :endait a rniiinnciie auprès de l'I.iiic g--

«ant sur son lit de malade; elle avait le matin u\ii ic

.S.iint \i.itit|ik-, elle demande an .'^•' ' "ère -a iK-nedic-

tion. :icec la remise cunipkte de t.>n pcclie-. " l'ii'il

a Dieu, repondit le l'.>nti:\. .|ne je n'cns,c p;i> plu-.

Inv-i!:i (|ue v<ui^ de parilori ".

kt-nde.' gràix'- an Seijfncnr, (li-,ait-elle ensuite

se- cluTe- C'>nip,-i^ne . ]ioiir !e Meni'ai; tjn'il .1 d.iigne

ni'.iccoidi r ani.inrd'hui ; le eii 1 et l,i lene ne peuvent

^iiifire ;i m;', reec mnai^-rnice ; j'ai reçu le l're~-ii;iut et

j ai :ec'i !:i \;-iU' d<- ~ in \ i.aiie ". le niéme Ii.inlicur

'levait lui etiL accorde il'riiii.- niaiiieie eiî> ore pin- -en^i-

1)U i|neL|Ue- jour- pin- t.i''d. ie !• aoi'u île La même

a;niee. alor- i|ne le même pontife \en;nt niie dernière

fais visiter l'laii"e. et remettre entre .-e- niain^ def.ail-

lante^. l.i liulle qui elal)li>-ait del'initivinient le -ecxnd

ordre le ^aint l''rain;(n.>. véritable charte d'hotmeur qui
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consacrait à jamais Ii privilège >ublime de la plu-; h.iutc

et lie la plus saillie ]iaiurete en faveur <lu iiuMva-téro de

Saint Daiuien, et de t«)U> le^ uii»iia>tere> ijui voudraient

\ivre de la même vie. Sainte flaire couvrit de ^e- l)ai-

M-r- tt de ^e~ lanue-, n!te ludle uuini>ral>le qu'elle ré-

uni à M'> i(pmi)a};iu- 111 lei'.r disant; " iaite> ain-i et

vous \ivrez ".

Diiiaiit le- deriiier- ;u-,- ui -a \ ie, ('laire e.-i i-'i:i--

tammem eiitunr.i de- i>liv;ivU-e- du m..na^lere, <|Ui

l)referent -e priver de !" .re tt de man<,'er, et iiiétne le

dormir plutôt >|ue de perdre une -eule parole de Kur

^ainte l'otiditriee. Sa -oeur .\>{iiè- éelalant en sanglai-

la -upi)liait de ne pa- raliaiidunner. niai> de remmener

avee v!!e .lU eiel.
" C'e->e de pleurer, lui répondit

l'iaire, il faut niMurir, e'e-t la voioutc de Dieu, luai^ ai

me rejoindra^ bientôt aujirè- du Seigneur, lui atten-

dant, il te réserve une grande eou-olaliou ".

( laire fit ^ >i\ te-tanient. l'ourtant elle n'avait rieii

a léguer, mudu -a i>auvrete <|n'elle e-timait le plus grand

des trésor-, vl .|Ue >e> fille- eon-erveront à tra\ers le-

-lècle- coininr le plus préeieux héritage.

l'ille demeure ilix->ept jour> -ans prendre aucune

nourriture, ni breuvage, recevant de nombreuses visito,

et conservant dans une faible^.-e extrême du corps, une

présence d'esprit et une force de volonté extraordinaires,

t "est elle qui parle, qui console, (|ui exhorte, i|ui anime.
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(|»i privivf à la pi( I«-. <t à l'aiinnii tk Diiii loiii ceux <|iii

ont U' honiu'iir di' 1 aiijiriulit-r. iMitiii .--iir If («lint ilf mou-

rir, paihi'it l'ili'-nu'-iiu' à mui auir. i-l!r lui ijit :

" Sor>

lianli" I lit iii'iM ;-!iU'. MO i railla litii, tu a» un l»>ii guiilc

pour ; .u\ i;n|:a;;iu-r ]v lonj,; liii iIk.ii:'. . iIl.i >|ui i'.i

crixi-, '|ui t'a ^a'u-lil'ii c ri i|iu l'a auiicc riniiiic l'iit- ui< ii

atnir -.1 i'iUi-, l'-t lui luOnn' di-po-r a ir t\';\". ..v. \-.\

\(iu> nio;i Soigiifur it niiui 1 )iin (]u; :n'a\i/ ilniiav l\'i;a

et la vil', iiiu'/ hfui ",

l'ui- •'a'Iri.-^aiit à l'uiU' dr m' -otu:-; t 'h I \oi^-tu.

uia l'illi. Iv' Koi (le f,'!..ir>'-
" i 'itait <.:\ l'i't'ot .Vutrc

Stij^riir <|ui lui apparai--au. Autour <ii' lui ilau~.

li'Ui'- »cti:iK-n;- il'iuii.' Mainliiur oclataiitr it ])ortaut

ik- iciuriii .H--, d'iir. ilr iioiii')n.'U,^oi viorfijc- ; i>;ir

lui l'ik--. d Ci. rta't uir .|iii k > -urpa>-ait louli.'^ en licau-

w it r!i -pk'udeur. ( 'était la Sainte \ierge clk-mcme,

et dans la hnuière éblouissante qui remplit \\ cellule,

elle se peue!>e pour tailira^^er la lu.iurante. I.e-i autres

s'eiupressent. eouniie autant de >ervames, autour de

Claire, étendant sur elle un uiatiteau d'une riehe.sse mer-

veilleuse et répaiiiiaut ik- fleur- tout aulour de son lit.

l"'cst au sein de eeite \i-iou ([ue -on anie s'envole vers

ie eiel. le 11 du moi- d'aoïit \2'h).

I.a nouvelle de -a mort est liieii vite répatiîlue daiiî

la ville dW-sisf. ( )n aecourt de toute part au in( as-

tére, pour voir et veiierer le eorp- qui avait logé- une
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aille ai:-,M gran-lo ft aii,v>i >aiiUe. I,o paix- liii-inêiue

vi-iit prt-^idcr aux l'iiiuraillo-. I.c- religieux de ^aiiit

i'raMCoi-, ai»iK.lc^ iMiir chanter l'offiic aupi\> ilo la

|)ioii>o ilopoiiillo, c<>iiiiiuiK-o;it (.-clni (le- mort-, le [xditife

11-- arivte et leur .lit <|uil fallait au i-i>iilrairi- i-liatitcr

ctliii lie- -aiiUi-- viiTge-, pui-qu'oii lu- ii.iitvait pa> lioii-

ti'!' (kl Ii')!iIk",;:- tW' (X-IK' «ni.- l.iii pl'.-\irai!. I.'orai.^oii l'i'-

iiilirv «lovioiit u;i éloge i.-:nh'>u-.ia^tc >ur le-- lèvre- (lu

i:i'-,li:!ai <|ui la prêeliv. et .laii-, laquelle il célèbre ela-

<|iieiiiiik>iit k'> mérite- «le ^ai;ile l-'laire.

A !,i réputation de -aiiiîeie déjà a>-i|ui-e de -,011 vivant,

la \ieri;e d .\-.-i-e aj'>i;;r. 1^- apri > -a nii.)rt, la rei'oni-

iiK\- lie- iiiiraeie- niiiiilc\;i\ .htenu- par -ou interces.-ion

en :;(iei;- .ie- Mii-ereu\ ! •••ut^ -nrte. Si liieii (jue le

pape Alexandre i\ . tout en ..'i-ervant la rigueur de- ré-

gie- -^':',;e- a!"'"^ \'<'::\- la ;i;- en-atnKi de- -airit-, ne fit

p'i;;i'. !:: ; ;cL:i*.,' de ea:! *:'-e:' '.'!ai:\ et tk la proelanier

sai'iti- k'T.x ar.- a peiiK- ,!i);i.- --on dee»!-. en ]2't'>.

<Jueli|;ie- aiHiee- pîii- ta: i. le- r-'-te- ui>>rlel- de

-;m:;'., '- i.iue taie:i: t:"a:'. -!ere- et iiilintné- dan- une

ei^li-i' I):r.:e en -.iii h. i:i;u;;r et deili,;..- à -on nom. p,ar le

p.'lpe ' Ueiit l\ . \]iie- eiii
,
-iee'e- eeoule-, o!l ré-(ilut

de î:;e:- !. i'. .li-> n; ité .'.:•. \> :m'>,-;: K - 'v-te, ni irîel- et

g!orKr\ de -a;n;e ' !a;re. !.e^ o--eineiil- j>arfaiteuieul

e.Ki^vii ,,, tu!"e,ii iiP- M,i:.- une eli,i--e. ]ilaeec. elle-même

da)'- ! .'l!>K-nr du ni> .:;a-i.,--.- de- t liri--e-. ou le- pèle-
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rin.-, nombreux (iiii -c rcndciu à Assise ne manquent

point d'aller les vénérer.

1a' second ordre de saint Fraiio»'>. celui des l'auvrcs

L'iarisses, s'est perpétué jusqu'à nos jours, partagé en

diverses branclio portant chacune un nom particulier.

11 y a les Urbanistes, les Capucines, les Anonciades, les

Kécoliettes et les Cordelières, t'es diverses ramifica-

tions comj)tent toutes ensemble quatre mille couvents et

cent mille religieuse>. se réclamant tontes «lu nom et du

patronage de saint l-'rançois et de sainte Claire. Elles

n'ont cependant i)a-. au même degré, gardé l'esprit de

ce> deux .saini > fondateurs. Mai» il est un ordre

(|ui domine tous les autres à ce point de vue et qui,

spécialement à la suite de la réforme opérée par sainte

t olelte, conserve dans toute sa pureté et ses austérités

primitives, la règle établie par la vierge d'Assi.sc et e-on-

firmée par un privilège pontifical. C'est celui qui jxjrte

te noUi des Pauvre» Clarisse» ri dont nous avons le

bonheur de po»seder ici l'unique monastère qui existe

au pay-.

!-e jeudi. 17 avril l!Mt2, ver. -i\ lieure» du matin, les

porte» du couvent des Pauvre- Clari»-e-. doilrée» de

Lourde- on biance. .-'ouvraient pour li\rer passage à

cin<| religieuse» qui (|niitaieut définitivement leurs chè-

re» cillule» pour venir fonder une maison de leur ordre

au Canada.



C'étaient Soeur Mani--Jose])li de Jésus (<lan5 le

nu>ri(lc. Marie-Louise Ix'nioiue). originaire du diocèse

lie I.aval; Stn-iir Marie- l'Vançois des Cinq Plaies (dans

le nioiule. IlLilène Dcsparrois), du diocèse de Montréal;

Soeur Marie <!e Jésus (dans le monde. Eugénie Piché),

(lu (liiK'èse de Montréal; Soeur Marie de Saint-Paul de

Jt^us (dans le monde, Marie Ilurtubise), du diocèse de

Montréal, et Soeur Marie-Madeleine de Jésus, novice

(dans le monde, Maria Barrau). du diocèse de Mont-

peUier. Avec Tautorisation de l'évêque de Tarbes, Mgr

Schoepfer, et ré'pomlant à la demande de l'évéque de

Vallej'field, elles qiiittaient leurs vingt-quatre compa-

gnes de Ixiurdes pour fonder en ce jwys une "ouvelle

maison de leur ordre.

Sur le })assage <le ces dignes religieuses. — revêtues

d'un grossier habit de bure grise, et chaussées, en guise

de sandales, de simples planchettes qui ne servaient qu'à

rendre la marche plus pénible. — les têtes se décou-

vraient avec respect, et les larmes mouillaient bien des

yeux.

A la (irotte, où elles se rendirent, le T. R. P. Abadie,

leur .supérieur ecclésiastique, célébra pour les cinq fon-

datrices la nie.^se du départ, au cours de laquelle elles

coanmunièrent avec une ferveur et une humilité dont se

souviendront ceux (|ui ont assisté à ce spectacle d'une

simplicité pleine de grandeur.

'^ ;ii-j.
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Kiifiii, après avoir fait lcur.> adieux à la Vierge Im-

macukv, à la Grotte, à leur vingt-cinq compagnes, au

monastère, les cinq foiulatrices s'acheminèrent vers la

gare, le coeur dans la joie, malgré le sacrifice toujours

j-éniblc do la séparation, diaiitau'. >au-. nul doute, au

plus intime de leur anie. ce^ paroK-, du cairtiqiie si po-

IMdaire à l.ounle> :

Xoiis nous zcnoiis ait.v cii'u.v.

Elles -.embarquèrent m Havre, sur le paquelwt La

Savoi' , et arrivèrent au i/Ut désire, en la fête de Notre-

Dame du Bon-Conseil, le 20 ri! l'J02. EJles transfe-

raieirt avec elles sur le soJ Uv l'Amérique une gramie

statue de Notre-Dame de Lourdes, et un fragment con-

sidérable du rocher sur lequel la \ ierge Immaculée dai-

gna i>i>>cr ses i>ieds Jiu.

.

Les Pauvre.-. Clarisse> rosterent d'abord plu.-.ieurs

mois chez les Soeurs de la Sainte- l'antiile à X'alleyfield,

dirrant la coiiitruction du monastère.

l^nfin arriva le joui lK'ureu.\, 10 août 1002, de leur

translation à leur ;>etit ciniveiit annexé à l'église parois-

siale de Xotrc-Danic de Bellcrive. Ce fut un véritable

triotnplic pour la \'ierge Immaculée. [K>ur les filles de

sainte C'iaia', et pour la religion elle-même.

La pc->pulation, ravie de les accueillir a, jusqu'à pré-

sent, généreusement ])()ur\u à tous les besoins de-. |>au-
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vres Sotiirs; oUes-nièincs >ont liouieiises et reconnais-

santes (le i)ouvi>ir ()h>erver, sur cette terre h<>s])italière.

la règle de Naiiitc L'iaiie, selon les e(in>titutions de sainte

t olette.

Di'pui- cette date mémorable, maigre leur pauvreté

qui est re.^tee la même et <]ui se maintiendra toujours,

nos chères C"larisses. tout en augmentant en nombre, ont

jm i-i-iioridant vi\ re. au jour le jour, des aumône? que la

divine l'rovidence iii.-pire aux bonnes âmes de leur

adresser. Elle-; n'ont jamais manqué ( . .léccssaire, et

û en sera ainsi dans l'avenir, il m- nous v ^t point permis

d'en douter. D'autant moins qu'il semble qut; Notrc-

Soigneur se plaise à manifester des attentions spéciales

à l'égard de notre petit monastère. C'est ainsi que la

charité d'une pers.-mie pieuse est venue, mettre

la communauté en mesure de terminer sa cha-

pelle, et de la disposer de manière que l'on a

pu, comme dans tous les autres monastères de Clains-

ses, fêter, avec les mêmes privilèges et la même piété,

la même recoraiaissance et les mêmes joies spirituelles,

le septième centenaire de la fondation de l'ordre, qui se

célèbre aujourd'hui même, le dix-neuf mars, mil neuf

cent douze.
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